
Au début des années 20, en ville du moins, la traditionnelle planche
à laver céda sa place à la laveuse en bois, dont la cuve était cerclée
de bandes métalliques. Un levier à bras, actionné par l’intermédiaire
d’un engrenage placé sur le dessus de la cuve, agitait le linge et
entraînait la rotation à l’intérieur. On apporta rapidement plusieurs
améliorations notables au modèle de base : ajout d’une essoreuse à
manivelle, installation d’une cuve étanche en cuivre, d’un moteur
électrique… Ce type de laveuse va demeurer longtemps en usage
dans les campagnes québécoises, jusqu’à l’électrification des
communautés rurales, vers 1950. Propriété du Musée depuis 1994.
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La laveuse à linge


